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prescriptions, vous proncl plus on moins

a partie et finit par vous dire : «Vous,
ma Soeur, <(ui on voyez taut de ces ma-

lades, n'etcs-vous pas de mon avis? Nc
devrions-nous pas prendre un autre doc-

teur? Yoyons, que feriez-vous a ma place?
Vous etes de si boil conseil !»

Attention! Pcut-etre pourricz-vous ajou-
ter vos craintes, vos apprehensions a celles

qui vienuent de vous etre presentees, car
vous avez peut-dtre en vous-merae les

meines pensdes Vous voudriez — qui
sait? — rdpondre: «Je peuse comme

vous», on bien, plus prudeminent: «Ce
n'est pas ä moi qu'il faut poser ces
questions». Soyez encore plus pi udonte! Soyez

encore plus circonspccte! Montrcz bien

l'intdret que vous portcz a votre malade,
mais ne formale?» pas tine appreciation
que vous ti'avex pas it ilonner parcc que
vous etes incapable de la dormer!

Rotournez votre langue sept fois dans

votre bouchc avant de rdpondre et (pie
votre rdponsc soit telle que jamais votre
intcrlocuteur ne puisse dire dans la suite:
« la Soeur pease que la Soeur dit que
la Scour pretend que la Soeur juge

que ». Notez bien que votre rdponse
sera peut-etrc commence, dpeluchee, mo-

difiec tcndencieusement, exploitde contrc
le mddecin, ou meme contrc vous, ma
Scour 1 Helas, tout arrive!

Nous savons fort bien clans quclles
situations extremement delicatcs les infir-
midres se trouvent parfois, et e'est pour-
quoi la profession d'infirmidre est une des

plus epiueuse qui soit. U n'est pas donnd
ä tout le monde d'avoir 1111 tact exquis;
la garde-malacle doit avoir ce tact!

Les gardes-malades devraient se souvenir
parfois qu'un grand diplomate a dit que
«la parole a dtd donnde a l'hommc pour
cacher sa pensde » 1 En tous cas doivent-
elles etre excessivement prudentes dans
leurs apprdciations en tout ce qui concernc
leurs malades, l'entourage de leurs ma-
lades, le mddccin, le traitemcnt institud.
Quand il nous arrive de dire: «II faudrait
demander ccla ä l'infirmidre», et qu'on
nous rdpond : « Oh, l'infirmicre 'Elle
est tcllcment discrete !» nous avouons

que nous sommes toujours enchantds do

cette rdponse et nous nous disons: (jla va
bien, clle est bien dans son role, eile re-
tourne sa langue sept fois dans sa bouchc
avant de donner son avis sur une question
qui ne la rcgarde pas 1

Dr C. de M1.

Alliance suisse des samaritains. Perfeetionnement
des moniteurs

Le Comite central a pris les ddcisions suivantes dans sa derniere sdance:
Dans le but de maintenir les monitrices et moniteurs cle l'Alliance ä la hauteur

de leur tache:

1° L'Alliance donnera chaque annee un cours de rdpdtition dont la clurde sera de

deux jours entiers, dirigd par un mddecin aide du personnel ndcessaire. Les
instructeurs seront salaries par l'Alliance et chaque participant recevra de

l'Alliance une indemnitd journalidre de fr. 10 pour couvrir les frais de loge-
ment ct d'cntreticu. Les autres ddpenses seront supportdes par les sections.

2° L'activitd des associations de moniteurs existantes ou ä order est subventionnde

par l'Alliance pour autant que les programmes soient soumis a l'avance an
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Secretariat general. II sera possible de cette fayon de rendrc le travail plus
uniforme et d'arriver aux resultats desires.

3° Les journees cle moniteurs rccevront une subvention analogue ä Celles accord^es

aux exercices de campagne; leur programme doit etre soumis ä temps au Secretariat

pour qu'il puissc etre presente au Comite central.

En procedant ainsi, l'Alliance des samaritains supporte des frais 6lev6s, et il
est dfes lors a desirer que le perfectionnement des moniteurs — que ceux-ci, ainsi

que plusieurs sections, desirent si ardemment — soit facilite d'autant.

Olten, en novembre 1921.

Le secretaire general de l'Alliance suisse des samaritains,

A. Raubeb.

Examens de gardes-malades

Les cxamens d'automne de l'Alliance suisse des gardes-malades ont donn£ un
r£sultat qu'il n'est pas exagürti de qualifier de deplorable. Vingt candidates s'ötaient

prtSsentües, onze seulement ont 6t6 reyucs; neuf, soit 45 °/0, ont dfi etre refuses pour
cause d'incapacite notoire.

La note «bicn» a pu etre accordee sept fois, la note «süffisant» quatrefois;
la plupart des candidates qui n'ont pas obtenu l'admission ont eu la note «insuffi-
sant», quelques-unes: «faible».

Les examens ont eu lieu ä Berne, Zurich et Genöve, avec le concours des

D1S Ischer, Scherz, Koenig, Mlle D' Ottiker, Mme Dold, infirmifere-chef, et Mlle Schneider,

directrice, comrae membres de la commission d'experts.
Le rapport dit que ce n'est pas le fait de la peur qui a fait tichouer un si

grand nombre do candidates, mais bien l'insuffisance des connaissances qui a (std

duement prouvee.
II est bon que le «crible», qui permet ou refuse l'entröe des infirmihres au sein

de l'Alliance, fonctionne d'une fayon quelque pen s^vfere; e'est une garantie de plus
d'avoir en Suisse un personnel infirmier r£ellement qualify.

L'hygiene du vetement
(Suite et fin)

Nous avons eu l'occasion, il y a quatre
ou cinq ans, de constater chez une de

nos enfants suivant la cure de Vidy-plage
un cas interessant de contagion par suite

d'echange do vetement. Une fillette d'un
de nos groupes contractu une blennoragie,
qui fut heureusement immediatement traitee

et enrayüe, aprfes s'6tre vetue par ndgarde
avec les sous-vötements d'une autre fillette.
Cette dernifere, qui fut d£s constatation
aussi immediatement traitee, s'etait infectee

uniquement par contact avec sa mere qui
souffrait de cette affection et qui dormait
dans le meme lit que sa fille.
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